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En 2025, les échanges ont progressé de 3,9 % en g.a, tirés par les importations et les 

partenaires extra-européens, l’excédent baissant à 26,9 Md€, après 28 Md€ en 24. Si le 

pays est fortement excédentaire vis-à-vis de ses partenaires européens (69,9 Md€), il 

présente un déficit commercial croissant avec ses principaux partenaires asiatiques 

(Chine, Corée du Sud, Japon, Taiwan). Enfin, les exportations vers la communauté des 

Etats indépendants poursuivent leur progression (+8 %). L’an passé, la balance 

commerciale du commerce extérieur n’a pas contribué à la croissance du PIB tchèque, 

une première hors période de crise, qui témoigne de la transformation de l’économie 

tchèque avec la hausse de la demande intérieure.  

Bien qu’en croissance en valeur absolue, le volume du commerce extérieur 

tchèque, rapporté au PIB, poursuit en 2025 le mouvement de baisse amorcé 

depuis le choc de 2022 

Le volume du commerce extérieur de biens a atteint 475,3 Md€ en 2025, soit 137,8 % du PIB 

tchèque, en recul sur cet indicateur par rapport à 2024 (à 142,5 %) et au pic de 2022 (à 158,7 %). 

Par rapport à 2024, le volume des échanges a progressé de 3,9 % au global, de 3,6 % avec l’UE 

(325,6 Md€ / 94 % du PIB), de 1,9 % avec les Etats-Unis (12,7 Md€), de 0,2 % avec l’Asie (Chine, 

Corée du Sud, Inde, Japon, Vietnam, Taïwan - 60,3 Md€ / 17,4 % du PIB) et de 17,5 % avec le 

Mercosur (1 Md€). La répartition géographique demeure stable : l’UE représentant 68,5 % du 

volume, l’Asie 12,7%, les Etats Unis 2,7 %, le Mercosur 0,2 %. 

 

a) Des exportations tirées par la demande extra-européenne en 2025 

 

En 2025, les exportations tchèques ont atteint 251,1 Md€ en 2025, soit 72,7 % du PIB 2025 

contre 75,6 % en 2024 et un pic à 83,5 % en 2014. Par rapport à 2024, la progression de 3,6 % 

a été tirée par la demande extra-européenne (+6 %). Les exportations vers l’UE ont progressé 

de 2,7 % (197,7 Md€ / 57 % du PIB), celles vers les Etats-Unis de 5,5 % (6,9 Md€ / 2 % du PIB), les 

annonces des « Tariffs » entrainant une hausse de 19 % des exportations entre janvier et juin, 

puis une baisse de 7 % au deuxième semestre. Les exportations vers l’Asie ont progressé de 

0,9 % (6,5 Md€ / 2 % du PIB), quand celles vers le Mercosur ont augmenté de 15,8 % (636 M€). En 

2025, l’UE a absorbé 78,8 % des exportations tchèques, l’Asie, 2,6%, les Etats-Unis 2,8%, le 

Mercosur 0,3 %. L’Allemagne est le premier partenaire avec 31,6 % des exportations, suivie de 

la Pologne (7,3 %), de la Slovaquie (7,6%) et de la France (4,8 %). 

  



 

 

b) Les importations permettent la diversification des partenaires commerciaux du pays 

 

En 2025, les importations ont atteint 224,2 Md€ en 2025, soit 65,1 % du PIB, contre 66,9 % en 

2024 et un pic à 78 % en 2022. Par rapport à 2024, la progression de 4,8 % a été tirée tant par 

les biens extra-européens que par les biens européens (+4,8 % / 127,8 Md€ / 37 % du PIB). Les 

importations de biens en provenance des Etats-Unis ont diminué de 2,1 % (5,8 Md€ / 1,7 % du 

PIB), quand celles provenant d’Asie ont stagné (+0,1% / 53,7 Md€ / 15,5 % du PIB). Les économies 

asiatiques ont ainsi founi 23,9 % de la demande tchèque en 2025, part qui s’est 

progressivement renforcée depuis 2004, la Tchéquie ayant misé sur l’intégration les biens 

asiatiques dans sa chaine de valeur de son modèle économique. La part des fournisseurs 

européens s’élève à 56,8 %, celles des Etats-Unis (2,6%), le Mercosur étant à 0,2 % du total des 

importations. L’Allemagne est le premier fournisseur (20,2 %), suivie de la Chine (16,1 %), la 

Pologne (8,2 %), la Slovaquie (4,6 %), l’Italie (3,9 %) et la France (2,9 %). 

 

c)  Historiquement moteur de la croissance, le commerce extérieur n’a pas contribué en 

2025 à la hausse du PIB, portée par la demande intérieure : une première hors période 

de crise 

 

Au global, en 2025, la balance commerciale tchèque représente 7,6 % du PIB, et affiche le 

second excédent historiquement le plus élevé à 26,9 Md€. Avec des importations plus 

dynamiques que les exportations (+4,8 % vs +3,6 %), ce chiffre est néanmoins en baisse de 4 % 

par rapport au record de 2024 (28 Md€ et 8,7 % du PIB). A la différence des années 2023 et 

2024, le commerce extérieur a ainsi apporté une contribution négative à l’évolution du PIB, ce 

qui constitue une rupture dans le mix de croissance tchèque (hors période de crise). 

 

Import Asie-export vers l’UE : le cœur du modèle commercial tchèque 

Sur la période 2004-2025, la balance commerciale avec les Etats-Unis est globalement 

équilibrée. Rapporté à la zone Russie-ex-Etats de la CEI, le choc du conflit en Ukraine ne semble 

pas avoir eu par ailleurs de conséquences significatives. Les évolutions sont en revanche très 

contrastées entre Europe et Asie. Vis-à-vis de l’UE, l’excédent a progressé depuis l’adhésion de 

941 % pour atteindre 69,9 Md€ en 2025, soit 20 % du PIB tchèque contre 7 % en 2004. En sens 

inverse, la Tchéquie présente avec l’Asie un déficit commercial croissant passé de 5,2 Md€ en 

2004 à 47,2 Md€ en 2025, soit 14 % du PIB tchèque contre un déficit de 5 % en 2004 et de 18 % 

en 2022. 

 

La transformation progressive du modèle de croissance tchèque  
 

Si l’adhésion à l’UE a permis d’insérer le pays dans les chaines de valeurs européennes et de 

dynamiser son commerce extérieur, la transformation du modèle économique est en cours. 

Dans la décennie qui a suivi l’adhésion à l’UE en 2004, la Tchéquie a vu sa croissance être portée 

par l’industrie et les exportations des produits manufacturés, le pays bénéficiant d’une main 

d’œuvre qualifiée, de coûts salariaux moindres et d’un emplacement central en Europe. Cette 

adhésion s’était traduite par un renforcement des exportations comparativement au PIB : 

celles-ci sont passées de 56 % en 2004 à un pic à 83,5 % en 2015. Malgré une industrie qui 

représente toujours plus d‘un tiers du PIB, le modèle économique du pays se transforme 

progressivement, les services ayant remplacé l’industrie comme premier moteur de la 

croissance à compter de 2013.  
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Annexe 1 

Commerce extérieur et PIB 

 

 

 

    

Source : Office tchèque des statistiques 

 

  



 

Balance commerciale trimestrielle – en % du PIB 

 

Source : Eurostat  



 

Annexe 2 : Evolution de la contribution de la balance commerciale au PIB 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

 

 

 

 

Source : Eurostat 

  



 

Annexe 3 : Commerce extérieur et partenaires 

 

3.1 : Evolution du volume des échanges depuis l’adhésion à l’UE 

  

Source : Office tchèque des statistiques 

Sur la période 2004-2025, le volume des échanges a plus que quadruplé (+336 %), passant de 

109 Md€ à 475,3 Md€, soit 137 % du PIB en 2025 contre 113 % en 2004, 143% en 2024 et un pic 

à 159 % en 2022. Le PIB tchèque n’a progressé en parallèle que de 257 %, passant de 96 Md€ à 

346 Md€ sur la période en tenant compte des taux de changes annuels moyens. 

Les échanges avec l’UE ont progressé de 292 % à 325,6 Md€ en 2025 et représentent 94 % du 

PIB tchèque de l’année, contre 86 % en 2004 et un pic à 108 % en 2022. 

Les échanges avec les Etats-Unis ont progressé de 335 % à 12,7 Md€, mais ne représentent que 

3,7 % du PIB tchèque en 2025, contre 3 % en 2004. 

Les échanges avec l’Asie (Chine, Corée du Sud, Inde, Japon, Vietnam, Taïwan) ont progressé de 

816 % sur la période passant de 6,6 Md€ à 60,3 Md€ et représenté 17,4 % du PIB Tchèque en 

2025, contre 7 % en 2004 avec un pic à 22 % en 2022. 

Le volume d’échanges avec le Mercosur est faible à 1 Md€ l’an passé, contre 283 M€ en 2004 et 

0,86 Md€ en 2024.  

 

3.2 : Evolution des exportations depuis l’adhésion à l’UE 

  

Source : Office tchèque des statistiques 

Sur période 2004-2025, les exportations ont progressé de 364 % pour atteindre à 251,1 Md€ en 

2025, soit 72,7 % du PIB 2025 contre 56 % en 2004 et un pic en 2014 à 83,5 %. En 2025, les 

exportations tchèques ont progressé de 3,4 % par rapport à 2024, mais ont été tirées par la 

demande extra-européenne (+6 %). 

Sur la période 2004-2025, les exportations vers l’UE ont progressé de 341 % pour atteindre 

197,7 Md€ en 2025, soit 57 % du PIB tchèque contre 46 % en 2004 et un pic de 65 % en 2022. 

L’UE a absorbé en moyenne 79,5 % des exportations tchèques sur la la période. 

 

 



 

 

Les exportations vers les Etats-Unis ont progressé de 468 % sur la période et atteignent 6,9 Md€ 

en 2025 (+5,5 % en g.a), soit 2 % du PIB contre 1 % en 2004. Les annonces des « Tariffs » a 

entrainé une hausse de 19 % des exportations entre janvier et juin, contre une baisse de 7 % au 

deuxième semestre. Le pays a absorbé en moyenne 2,2 % des exportations tchèques sur la 

période, culminant à 2,7 % en 2024. 

Les exportations vers l’Asie ont connu une plus forte croissance sur la période (+ 898 %) pour 

atteindre 6,5 Md€ en 2025 (+0,9 % en g.a), soit 2 % du PIB tchèque. Les économies asiatiques 

ont ainsi absorbé 2,6 % des exportations tchèques en 2025, contre 1,2 % en 2004. 

Les exportations vers le Mercosur se sont élevées à 636 M€ en 2024 (+15,8% en g.a.), contre 201 

M€ en 2004. L’UE absorbe 78,8 % des exportations tchèques, l’Asie, 2,6%, les Etas-Unis 2,8%, le 

Mercosur 0,3 %. 

 

3.3 : Evolution des importations depuis l’adhésion à l’UE 

  

Source : Office tchèque des statistiques 

Les importations ont connu, sur la période 2004-2025, une progression de 308 %, culminant à 

224,2 Md€ en 2025, soit 65 % du PIB 2025, contre 57 % en 2004 et un pic à 78 % en 2022. En 

2025, les importations sont en hausse de 4,8 % par rapport à 2024 et ont été tirées par les 

biens européens (+4,8 %). 

Sur la période 2004-2025, les importations depuis l’UE ont progressé de 235 % pour atteindre 

127,8 Md€ en 2025, soit 37 % du PIB tchèque contre 38 % en 2004 et un pic de 47 % en 2014. 

L’UE a fourni en moyenne 62,5 % des importations tchèques sur la la période. 

Les importations depuis les Etats-Unis ont progressé de 239 % sur la période et atteignent 5,8 

Md€ en 2025 (-2,1 % en g.a.), soit 1,7 % du PIB. Le pays a fourni en moyenne 2,4 % des 

importations tchèques sur la période, avec un pic en 2004 à 3,1 %. 

La diversification des partenaires commerciaux provient d’Asie, avec des importations en 

hausse de 809 % sur la période pour atteindre 53,7 Md€ en 2025 (+0,1% en g.a.), soit 15,5 % du 

PIB tchèque contre 6 % en 2004 et un pic en 2022 à 20 %. Les économies asiatiques ont ainsi 

founi 24 % de la demande tchèque en 2025, contre 11 % en 2004, et ce au détriment des 

fournisseurs européens qui ont vu leur part passer de 69 % à 57 % sur la période. 

  



 

 

3.4 : Evolution de la balance commerciale par régions depuis l’adhésion à l’UE 

 

 

Source : Office tchèque des statistiques 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  



 

Annexe 4 : Nature des échanges 

Les échanges tchèques concentrés à 90 % sur les machines et matériels de transport, les 

biens manufacturés et les produits chimiques 

Sur la période 2015-2025, les machines et matériels de transport ont représenté 53 % des 

volumes échangés, culminant à 254,4 Md€ en 2025, progressant de 85 % avec un rythme annuel 

moyen de 6%. En 2025, la Tchéquie connait un excédent commercial de 42,4 Md€ sur ce 

secteur avec des exportations s’élevant à 148,4 Md€, en hausse de 88 % avec une croissance 

annuelle moyenne de 7 % sur la période 2015-2025. Les importations se sont élevées à 106 Md€ 

en 2025, en hausse de 82 % avec une croissance moyenne de 8 % sur la même période. 

Les biens manufacturés ont représenté 27 % des échanges, culminant à 123 Md€, en hausse de 

68 % avec une progression moyenne de 5 % sur la période 2015-2025. La Tchéquie connait un 

excédent commercial de 1,7 Md€ avec des exportations s’élevant à 62,4 Md€ et contre 

60,6 Md€ d’importations.  

Les produits chimiques ont représenté 9% des échanges, culminant à 42,1 Md€ en 2024, en 

progression de 82 % sur la période 15-25 avec une croissance annuelle moyenne de 6 %. La 

Tchéquie connait un déficit de 8,8 Md€ avec en 2025 des exportations s’élevant à 16,6 Md€ 

contre 25,5 Md€ pour les importations. 

La Tchéquie a réduit son déficit commercial concernant le secteur énergétique avec -7,2 Md€ 

en 2025, après -7,6 Md€ en 2024, - 8,5 Md€ en 2023 et -12,9 Md€ en 2022 à la suite de la hausse 

des prix du gaz résultant du déclenchement de la guerre en Ukraine. Les importations ont 

progressé à 11,9 Md€ en 2025 après 11,7 Md€ en 2024 et un pic à 21,3 Md€ en 2022. Le pays 

exporte principalement de l’électricité (2,3 Md€ en 2025) et du pétrole raffiné (1,8 Md€ en 

2025). 

Enfin, l’agriculture est un secteur structurellement déficitaire avec une moyenne de -1,6 Md€ 

sur la période 2015-2025, le déficit s’est accru ces deux dernières années (-2,5 Md€ en 2025, 

après -2 Md€ en 2024). Si le pays est exportateur de céréales et de produits laitiers non 

transformés, il est dépendant des importations concernant les produits carnés, les poissons, 

les fruits et légumes, comme les condiments. 

 

Annexe 5 : Contributions sectorielles à la croissance tchèque 

 

 

Source : CNB 

 

https://www.cnb.cz/en/monetary-policy/monetary-policy-reports/boxes-and-articles/The-condition-of-Czech-industry/

